
 

 
 
Conférence de presse   San Francisco 00 1 (510) 292‐4710

Lausanne : 076 414 29 41

19 février 2010   EN :   1000@ae911truth.org
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1,000 Architectes & Ingénieurs demandent une 
nouvelle enquête sur le 11 septembre  
Et citent des preuves de démolition explosive des trois tours du WTC  
 
Lieu et heure : Lausanne, Hôtel Continental, Salon Fresques, 10h 
__________________________________________________ 
 
Aujourd’hui, l’ONG Architectes et Ingénieurs pour la Vérité sur le 11/9 annonce qu’elle 
dispose  maintenant de plus de 1000 signatures d’architectes et d’ingénieurs demandant 
une nouvelle enquête sur la destruction des trois gratte‐ciels du World Trade Center le 
11 septembre 2001. Ceci comprend non seulement les Tours jumelles mais aussi le 
bâtiment 7, le troisième gratte‐ciel à avoir été détruit ce jour‐là. 
 
Richard Gage, AIA (Institut Américain des Architectes), architecte et fondateur de 
Architectes et Ingénieurs pour la Vérité sur le 11/9, annonce également cette étape 
décisive aujourd'hui lors de la conférence de presse principale de l'organisation qui se 
tient à San Francisco. Cette conférence de presse se tient par ailleurs également dans de 
nombreuses villes de par le monde, parmi lesquelles : 
 
Etats‐Unis : Los Angeles, Las Vegas, Seattle, Portland, Chicago, Austin, Dallas, Madison, 
Dover NH, Tulsa, Tucson, Boston, Alexandria, VA (DC), Tampa,  Temple Terrace (FL), 
Denver, New York, Newark;  
 
International : Ontario, Vancouver, Bruxelles, Lausanne, Copenhague, Sydney et 
Wellington (NZ).   
 
Après un examen détaillé de l'explication officielle de la destruction de ces trois 
bâtiments, accompagné de témoignages oculaires et de données légales qui ont été 
omises des rapports officiels, ces professionnels ont conclu qu'une nouvelle enquête 
indépendante sur ces événements catastrophiques était aussi nécessaire qu’essentielle 
pour la conservation de notre démocratie. 
 
M. Gage fournit des nouvelles plus détaillées au sujet de ce développement majeur et est 
accompagné, à la conférence de presse de San Francisco, de signataires de la pétition 
Architectes & Ingénieurs pour la Vérité sur le 11/9. Nos professionnels de l’architecture 



 

et de l’engineering discuteront des résultats et des préoccupations de notre 
organisation.   
 
Un bref aperçu des preuves compilées de l’utilisation d’explosifs sera suivi de la 
possibilité de poser des questions.  
 
Les informations détaillées peuvent être trouvées sur le DVD que nous avons produit et 
qui est intitulé “9/11: Blueprint for Truth – The Architecture of Destruction,”  « 9/11 : 
Modèle pour la vérité ‐ l'Architecture de la destruction, ». Il est disponible sur notre site 
Web AE911Truth.org, qui analyse l'évidence légale scientifique concluant que les trois 
gratte‐ciel de World Trade Center à New York City ont été démolis au moyen d’explosifs 
dans une démolition contrôlée le 11 septembre. 
 
Nous basons uniquement nos conclusions sur l'évidence légale. M. Gage note : « Les 
rapports officiels de la FEMA  (Agence fédérale de protection civile) et du NIST (Institut 
National des Normes et de la Technologie) fournissent des comptes‐rendus insuffisants, 
contradictoires et frauduleux sur la destruction des tours. Par conséquent, en plus d'une 
nouvelle enquête, nous réclamons également la mise sur pied d’un grand jury vis‐à‐vis 
des personnes responsables au NIST, notamment l’enquêteur en chef, Shyam Sunder, et 
le chef de projet, John Gross. » 
 
La destruction du troisième gratte‐ciel le 11/9, le bâtiment 7, un bâtiment de 47 étages 
qui n'a pas été heurté par un avion, a été le théâtre d’une accélération en pure chute 
libre de plus de 30 mètres – un fait significatif que le NIST a été forcé d’admettre en 
raison des recherches conduites par nos signataires de la pétition d'AE911Truth. Et 
pourtant le NIST ne passe pas en revue ou ne reconnaît pas les implications évidentes de 
ce fait incontournable – à savoir que les colonnes doivent avoir été sectionnées au cours 
d’une séquence de fractions de secondes l'une par rapport à l'autre. Nous vous 
encourageons à passer en revue cet effondrement effrayant sur notre site Web, A‐E‐9‐1‐
1‐T‐r‐u‐t‐h. org 
 
Parmi les autres faits inquiétants déduits des preuves légales, il y a :  
 
La destruction et le démembrement complets du bâtiment 7, s'effondrant en seulement 
6 secondes et ½ par le chemin de ce qui était le chemin de plus grande résistance, de 
façon verticale et symétrique, y compris 2 secondes et 1/2 de pure chute libre 
(résistance nulle), ce qui peut seulement être rendu possible par la mise en place 
d’explosifs placés préalablement de façon experte. 
 
La destruction et le démembrement complets des deux Tours jumelles en à peine 10 à 
14 secondes – ce qui est une accélération proche de la chute libre – ici encore, exigeant 
que chacune des 47 colonnes massives du noyau aient été sectionnées par des explosifs.  
 
Plus de 100 témoignages de première main ont fait état de bruits d’explosions et de 
flashes de lumière au début de la destruction.  
 



 

Des sections murales périphériques en acier de plusieurs tonnes ont été éjectées 
latéralement à 100 km/h à une distance de 200 mètres. 
 
La pulvérisation entre ciel et terre de 90.000 tonnes de béton et d’acier.  
 
Une surface de décharge des débris de 350 m de diamètre : Il devrait y avoir eu 110 
étages empilés les uns sur les autres si cela avait été « un effondrement par la gravité » 
comme indiqué dans l'explication officielle (90 hectares de dalles de béton de 10 cm 
d’épaisseur), pourtant on ne voit aucun plancher sur les photos – seulement un 
empilement équivalent à 2 étages de matériaux de construction pulvérisés.  
 
Sur les vidéos de la destruction, vous pouvez facilement voir des éjections explosives 
isolées de matériaux de construction pulvérisés entre 20 et 40 étages en‐dessous de la 
partie du bâtiment en train de « s’effondrer ».  
 
Les sapeurs‐pompiers et les ingénieurs ont trouvé plusieurs tonnes de métal fondu dans 
les débris sous chacun des trois gratte‐ciel – pourtant les incendies et le carburant pour 
réacteurs sont tout à fait incapables de conduire à ces niveaux de températures. Les 
documents de la FEMA dans leur rapport BPAT de mai 2002, Annexe C, rapportent la 
fonte de poutres en acier, en indiquant qu’elles étaient « comme du fromage suisse ».  
 
Des preuves d’incendiaires à base de thermite ont été trouvées par des scientifiques 
dans le fer/l’acier précédemment fondus, et dans des échantillons de poussière qui ont 
recouvert Manhattan.  
 
Des preuves de matériaux explosifs composites de haute technologie à base de nano‐
thermite ont été trouvées dans des échantillons de poussière par une équipe 
internationale de scientifiques. Cette substance peut seulement être fabriquée par les 
plus sophistiqués des laboratoires adjudicataires de la défense. Si la théorie officielle de 
conspiration était vraie, on ne devrait pas retrouver de nano‐thermite dans la poussière 
du World Trade Center.  
 
Avant le 11 septembre 2001, aucun gratte‐ciel à charpente d’acier ne s’est jamais 
effondré.  
 
Les conclusions d’Architectes et Ingénieurs pour la Vérité sur le 11/9  sont partagées 
par des milliers de scientifiques ; des militaires séniors, des officiels de secteur du 
renseignement et des membres de gouvernements, des pilotes et des professionnels de 
l’aviation ; des sapeurs‐pompiers ; des académiques et des professeurs d'université ; des 
survivants du 11 septembre et des membres de leur famille ; ainsi que d'autres 
professionnels de par le monde (www.patriotsquestion911.com, 
www.firefightersfor911truth.org,  www.journalof911studies.com ). (Une traduction 
française complète du site www.patriotsquestion911.com en date du 15 juin 2008 est 
disponible sur www.vigli.org ou sur www.reopen911.info).  Les implications sont 



 

énormes et ont un potentiel d'impact profond sur le procès à venir de cheik Khalid 
Mohamed Sheikh. 
 
Aujourd’hui, chaque parlementaire européen recevra une copie de la pétition 
AE911Truth avec chacun des 1000 architectes et ingénieurs pour la Vérité sur le 11 
septembre.  Les implications des démolitions contrôlées du World Trade Center 
pointent vers la trahison. Nous rappelons aux fonctionnaires européens cet article du 
code pénal américain :  

 
La dissimulation d’une trahison est une infraction fédérale, commise lorsque 
quelqu'un ayant connaissance de tout acte de trahison contre les Etats‐Unis, 
n'informe pas le Président, un juge fédéral, un gouverneur d’état ou un juge 
d’état. (§ 2382 de 18 U.S.C.). Cet acte est punissable d’une amende et jusqu'à 7 
ans d’emprisonnement. 

 
Le mouvement pour la vérité sur le 11 septembre, que le magazine Time a décrit en 
2006 comme « une réalité politique dominante », continue à se développer. Alors que 
l’influence d'AE911Truth s’étend, Richard Gage, AIA, a donné plus de 130 conférences, 
dans 20 états et 13 pays, y compris la Belgique, en Suisse et en France en 2008, de même 
qu’en Australie, en Nouvelle Zélande et au Japon à fin 2009.  
 
Notre organisation assiste régulièrement à des conventions architecturales, comme 
récemment à San Francisco, à Washington DC et à Richmond VA, où l’information 
fournie à des centaines d'architectes et d’ingénieurs et le partage systématique de 
recherches, ont mené à la signature de nouveaux pétitionnaires professionnels et à un 
soutien accru à la demande d'une nouvelle enquête indépendante.  
 
Richard Gage a été interviewé sur ce sujet par la presse écrite et télévisuelle de par le 
monde – entre autres la BBC, CBC, NatGeo, Fox TV,etc. Des échantillons de cette 
couverture médiatique peuvent être trouvés sur notre site Web AE911Truth.org. 
 
 Merci d’être venus aujourd’hui. Nous pouvons maintenant répondre à vos questions…  


